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Fig .1,L'iMat de, ruiner du Monument triumphal d'Achm-Klissi.

                     



I

SUR LE MONUMENT TRIOMPIIAL
DE

L'EMPEREUR TRAJAN A ADAU-KLISSI (DOBROUDJA)
ET LA V IL LE DE

TROPAEUM TRAJANI
Communication lue a l'ilcademie des Inscriptions et Belles-Lettres de Paris, séance

du 8 juillet 1892 (1).

I.

LE MONUMENT D'ADAM-KLISSI

§. 1.

Situation et kistorique du monument.

30 kilometres environ vers Pest de Medjidi6 et it 20
km. vers le sud de Eassova, stir un point culminant de la

plainc, s'61eve isol6e unc massive construction circulaire en
forme de tour de pierre.

(I) 0M. Toeilesco, senatettr roman], directeur du Muscle de Buearest, expose
l'Acadomie, avec de nombreuses pltotographies a l'appui, les resultats de

fouilles rocentes pratiqu6es sous sa direction aupres d'un monument de Ia Do-
broudja (Romanic), connu depuis longtemps, mais resto inexpliquo. Ce mo-
nument, dit Adam-Klissi prescnte l'aspect d'une grosse tour ornoe de bas-reliefs.
M. Tocilesco a pu otablir qu'il a (AC construit vers l'an 108 de noire ere, en
souvenir des victoires remportoes par Trajan sur les Daces. Les sculptures qui
decorent reditice et qui ont etc retrouvees presque completement se rapportent
aux campagnes de Trajan et offrent par suite de nombreux points de compa-
raison avec les bas-reliefs de Ia colonne Trajane it Rome. La ville antique grit
he nom du trophee et s'appela Tropaios ou 7ropaeum Trajani. M. Tocilesco
annonce que les fouilles seront continuocs et qu'une publication illustree sera
consacree it la description du monument triomphal.,

(Revue critique, 18 juillet 1S92. Comp. Journal des Daats, Le Temps,
Le .71fatin, Le Soir, La France, etc.).

it

                     



6 GR. G. TOCILESCO

Le monument est sane au N.-Ouest de la vallee Urloia,
entre les villages d'Adam-Klissi et d'Iusfanar ; it domino d'une
hauteur d'environ 25 m. toutes les sommites d'alentour h une
distance de 4-5 heures. A 20-25 minutes de distance, h un
kilometre environ, dans la vallee d'Urloia (entre les villages
d'Adam-Klissi et d'Urloia), vers le S.-Ouest du monument, on
voit d'imposantes ruines ; ce sont cellos d'un grand camp romain
qui presente encore des restes de remparts, de fosses, de mu-
raffles, et une porte cintree sur la face Est ; a cote on apercoit
quelques traces d'une ville antique qui devait s'etendre jusqu'au
village d'Adam-Klissi. Un ancien chemin, visible encore par
places, reliait le castrum stativum et la ville avec le monument.

Les photographies que j'ai l'honneur de vous presenter
donnent une idee de l'etat des ruines avant les fouilles qui ont
commence Fete passe. Comme on pent le voir, la tour, autrefois
revetue de pierres de taille, se terminait par un cone arrondi
en forme de mule de foin ; au pied de la tour, quelques ar-
bustes cachaient encore en partie aux regards de grands blocs
do pierre, tandis que d'autres blocs, deterres a la suite de pre-
cedentes fouilles, gisaient ca et la, encombrant les abords du
monument.

Aujourd'hui les restes de la tour out 1111 peu change d'aspect.
Debarasses de toute la vegetation et de la terre qui s'y etaient
accumulees, ins presentent l'apparence d'un massif cylindrique
en maconnerie ; tout autour, on voit 1111 escalier circulaire avec
sept marches conservees en grande partie. (Fig. 1).

La tour etait autrefois bien plus elevee; elle n'a plus main-
tenant quo 18 metres de hauteur et 25-27 metres de diametre.

Le nom donne a ce monument en turc est Kumbet (tu-
mulus) ou Adam-Kilessi Adam-Klissi (Eglise de l'homme).
Cette derniere designation s'explique sans doute par le fait
qu'au moment de la conquete musulmane le sommet de la tour
conservait encore une ou plusieurs des statues qui la decoraient.

Du reste, les habitants racontent toutes sortes d'histoires
RR sujet de ce monument. Comme h sa partie superieure on
volt tine ouverture carree, pratiquee, dit-on, par les Anglais qui

=

                     



TROPAEUM TRAJANI 7

ont voulu penetrer dans l'interieur, les Tures et les Roumains
des villages d'alentour pretendent avoir vu tirer de l'eau de
cc puits ; ils disent que l'eau etait amenee de loin par un
souterrain de plus de 10 kilometres ; qu'en jour un paysan,
cherchant son boeuf dans le souterrain, aurait rencontre un
grand taureau noir, qu'il l'aurait tue, et puis, retrouvant
son boeuf, aurait continue son chemin dans ce souterrain, et ser-
rait enfin arrive jusqu'au sommet de la tour d'Adam-Klissi.

Ce qui a pu donner naissance l cette legende c'est l'on-
dulation de terrain qui commence ti quelque distance de la tour
et aboutit aux ruines du camp ; cette ondulation a ete prise
pour une voie souterraine, tandis qu'en realite ce West que
l'ancien chemin mentionne comme etablissant une communication
entre la tour et le camp.

§ 2

Resume, des premieres explorations.

La premiere personae qui ait attire l'attention du monde
savant sur note monument, fat le marechal de Moltke dans
une lettre datee du 2 Novembre 1837 et publiee dans son ou-
vrage : Sur la situation de la Turquie en 1835 18391 :

',Dans la direction du Danube eta trois heures et demic
de Rassova, nous aeons trouve une mine remarquable que les
Tures appellent Adam-Kalessi ou l'eglise d'Adam. C'est une
solide construction en pierre, ayant la forme d'une coupole re-
vetue autrefois de reliefs et de colonnes, dont les rester sont
(Spars sur une grande distance tout alentour. On a vainement
essaye, deux fois de penetrer dans le solide noyau de cette
construction ; une mine a ete poussee jusqu'au-dessous des fon-
dations au prix de grandes fatigues, mail n'a fourni aucune

1) Briefe fiber Zustande and Bey ebenheiten in der Tiirkei in den Mt ren
1835 1839.

                     



8 GR. G. TOCILESCO

decouverte. La ruine, dans son etat actuel, presente k l'exte-
rieur l'aspect d'un grand amas de pierres melees h du mor-%
tier tout aussi dur que la pierre. Mais an milieu de cette masse
Sc trouve un Royal' impenetrable compose de grands blocs de
pierres de taille. C'est probablement le monument funeraire
d'un general romain".

Comme on vient de le voir, le marechal de Moltke a re-
connu au premier abord : 10 gull s'agissait d'un monument ro-
main ; 2° que ce monument se compose de deux parties, un
noyau construit en grandes pierres de taille, et une muraille
circulaire qui l'enve]oppe, formee de petits materiaux relies par
un ciment tres dur; 30 que la tour a dit etre autrefois revetne
de reliefs et de colonnes et 40 que l'ouverture pratiquee h la
pantie supericure de l'edifice n'est qu'un ouvrage de date tout
a fait recente. fela exclut lrhypotbese d'un pulls, on d'un con-
loir donnant accts dans une chambrc funeraire h l'interieur du
monument.

Trois ans plus tard, M. de Vincke public une description
plus detainee du memo monument dans son etude : Sur la vallee
de Karassu entre le _Danube et la Iller Noire pltbliee dans le
Bulletin de la Socidd geographique de Berlin, 1-ere annee, Ber-
lin 1840 1).

Mais comme M. de Moltke, Vincke se tromps en voyant
dans cette construction le mausolee d'un Empereur ou d'un ge-
neral. Vinkc signala en mane temps les mines situees h quel-
que distance du monument principal et les grit pour les vestiges
d'une ville ancienne, dont le nom serait inconnu.

En 1856, le medecin et naturalists C. W. Wutzer, alors
professeur a l'Universite de Bonn, cut l'occasion de your notre
monument; it en a donne tine description dans lc premier vo-
lume de son ouvrage: Voyage clans l' Orient de l'Europe 2). Cette

1) Das Karassu-Thal zwischen do. Donau unterhalb Rassowa and don
Schwarzcn Meere bci Kiistendschi (Monatsberichte Ober die Verhandlungen der
Gesellschaft ftir Erdkunde zu Berlin, erster Jahrgang, Berlin, 1840).

2) Rase in den Orient Europa's and cinen Thad 1Vestasiens, Elber-
feld, 1860.

                     



TROPAEUM TRAJANI 9

description, assez exacte pour Pensemble, devient fantaisiste
lorsque ]'auteur croit voir sur les bas-reliefs qui emergeaient

sol h son epoque, plusieurs totes (l'aiiimaux sauvages (loups,
byenes) et meme quelques serpents ; it en est de memo lors-

croit reconnaitre dans in Tour d'Adam-Klissi tine construc-
tion persane et dans les details du costume d'un prisonnier
barbare, des inscriptions cuneiformes.

Mais Wutzer nous donne des renseignements precieux stir
l'ouverture qui existe h In partie superieure du monument; dle
aurait etc Fatigue°, d'apres In tradition locale, par un paella
turc, qui cherchait des tresors au centre. Wutzer cite line
autre tradition locale suivant laquelle SaId, paella de Silistrie,
accompagne de quelques voyageurs 6trangers, aurait emporte
quelques-unes des sculptures qui ornaient le monument. J'ai
recueilli h mon tour cette tradition et je crois (tie les sculptu-
res enlevees par Said snot aujourd'hui h Tchinli Kiosk 1).

Presque h In memo epoque, un ingenleur francais charge
(l'une mission dans In Dobroudja, AI. Jules Michel, visita les
mines d'Adam Klissi ; it en donna title description dans son
memoirs intitule: Les travaux de thfense des Romans dans la
Dobroudelia2). Comme de Moltke et de Vineke, it vit dans cc
monument un tombeau ; it ajouta qoe cette construction mas-
sive, situee sur tine eminence, avant pit servir h in defense mi-
Maim du pays et en particulier de In ville, dot les mines se
voient 1 tine petite distance; it reconnut quo tout le massif etait
autrefois garni d'un revdement en pierres de taille, qui pour
la lupart out (46 arrachees et transportecs dans les eimetieres
voisins. Quelques-unes sort restees an pied du monument:
deux entre autres, dit M. Michel, portent des bas-reliefs re-
marquables. Le profil des personnages, lour pose, in forme do
leurs vetements rappellent les oeuvres de In Rome imperiale,
mais le dessin est d'une incorrection qui accuse tine main bar-

Cette prevision a ete, du mains en partie, realistic. Un des bas-re-
liefs, a ote retrouvo au mois d'Avril 1893 dans un jardin de Constantinople,

2) Memoires de la Socidtd des Antignaires de France, tome XXV .

du

qu'il

1)

                     



IO GR. G. TOCILESCO

bare... Dans les cimetieres voisins, nous avons reconnu quel-
ques d6bris de corniches, des pierres sculpt6es, portant des
ornements imbriques comme des 6cailles de poissons". Ces
pierres sans doute faisaient partie de la toiture du monument.

Quelques anuses plus tard, en 1867, le g6ologue viennois,
K. Peters, dans son etude Sur la geographic et la geologic de la
Dobroudja'), consacre deux pages h la, tour d'Adam-Klissi ; it la
considere lui aussi comme un mausol6e et croit que l'ouverture
de la partie superieure date de l'antiquit6; it joint h son texte
trois figures : une vue g6n6rale du monument, tel qu'il se pre-
sentait alors, une coupe de l'ouverture et la reproduction, mal-
heureusement inexacte, d'un des bas-reliefs alors Il a
commis en outre la male erreur quo M. Wutzer, en prenant pour
du marbre la matiere des sculptures et des bas-reliefs, qui est,
en r6alit6, un calcaire coquillier assez dur, extrait des carrieres
voisines, oil l'on voit encore les traces de l'explottation antique.

Si nous ajoutons que Sacken, ancien Conservateur du Musite
des Antiques de Vienne, a reconnu le premier dans un des bas-reliefs
le costume d'un barbare (lace, nous aurons signal6 toutes les men-
tions qui ont ste faites de notre monument avant l'ann6e 1881.

§ 3.

Les dernUyes explorations.

A cette époque la Dobroudja se trouvant annexi:e au royaume
de noutnanie, l'acces du pays devint plus facile, et par suite les
etudes d'arcUologie et d'histoire prirent -un plus grand d6ve-
loppement.

Ayant 6te h cette date charge de diriger le musee national
de Bucarest, mon attention fat specialement attir6e par le mo-
nument d'Adam-Klissi.

D6,jh un de mes compatriotes, M. M. Soutzo, dans un article
intituM Coup d'ccil sur les monuments antiques de la Dobroudja et

1) Grundlinien zur Geographic and Geologic der Dobrudscha. (Denkschriften
der Wiener Akademie, Mathem. Abtli., Wien 1867, p. 63-64).

visibles.

                     



TROPAEUM TRAJANI I I

public par la Revue Areheologique de 1881, avait consacr6 quel-
ques pages t ce monument, mais it le consid6rait comme ant6rieur
aux Romains et attribuait sa construction au people thrace des
Odrysses.

De 1882 au mois de Septembre 1890, j'ai poursuivi autour
du monument d'Adam-Klissi cinq eampagnes de fouilles ; elks
m'ont permis de determiner avec certitude le caractere de ce mo-
nument et la date precise de sa construction.

Pendant mes quatre premieres expeditions, j'ai degage "'en-
semble du monument et j'ai retrouve la plus grande partie des
sculptures: frises, metopes '), creneaux, statues, pieces du troph6e,
ainsi qu'une partie des fragments de "'inscription d6dicatoire, grace
auxquels j'ai pu dater le monument.

Plus de 40 metopes, 30 pieces de la frise et une bonne partie
du troph6e ont 6t6 transportees par mes coins au Mus6e National
de Bucarest.

Mes communications faites h diverses reprises h l'Acad6mie
Romaine contribuerent it 6veiller "'attention th-t gouvernemeut
stir 'Importance du monument, et des logs it fut decide qu'on
pousserait les fouilles jusqu'h la fin.

C'est en compagnie de M. Niemann, l'explorateur biers mum
de Samothrace et de la Lycie, que j'ai entrepris mes deriders
travaux. M. Otto 13enndorf est venu assister i nos recherelies
pendant dix jolts. Notre tache 6tait grandement facilit6e par la
presence de 80 soldats mis h note disposition par le gouvernement
roumain.

Nous aeons d'abord d6blay6 completement la tour, l'escalier
(le 7 marches et la plate-forme qui l'eiitourait ; en outre nous aeons
recherché, dans les villages environnants, tous les debris d'archi-
tecture on de sculpture qui avaient 6t6 arrach6s du monument
et employes h divers usages par les habitants actuels.

Cette double s6rie de recherches, dont les r6sultats ont etc
consid6rables, a donne tons les elements n6cessaires t la restau-
ration complete du monument. (Fig. 2).

Ce terme ne doit pas etre pris dans son acception etroite.1)

                     



I2 CI. G. TOGILESCO

Fig. 2. Le Monument d'Adam-Klissi restaure.
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TROPAEUM TRAJANI

§ 4.

Description du monument.

13

Il se composait dans son ensemble d'une tour de forme cy-
lindrique, surmont6e d'un gigantesque trophee: c'6tait juste une
saxea turris, dont parle Florus III, 3: saxcas erexere turres et
desuper exornata armis hostilibus tropaca fixere."

La tour cylindrique, haute de 32 metres et mesurant 30
metres de diametre, 6tait constitu6e dulls sa plus g,Tande partic
par une sorte do blocage tres dui.; an centre se trouve encore
un noyau quadrangulaire en pierres de taille h joints parfaits,
situ6 exactement au-dessous du trophee; le blocage qui eutourait
cc premier noyau a etit d6core sur sa face ext6rieure d'un re-
vetment que nous d6crirons plus loin.

Cette tour reposait stir une plate-forme circulaire, de telle
Norte regne an pied (la monument un premier trottoir large
de 1 m. 70 et forme de grandcs dalles. On accMait h ce trottoir
par un esealier circulaire de 7 marches qui sont rest6es presque
toutcs en place.

Au bas de l'escalier, un second trottoir large de 4 metres
et construit en bkon, entourait le monument tout entier. La tour
se terminait h sa partie sup6rieure par un toit de forme h peu
pros conique, construit avec des plaques de calcaire dispos6es

la fawn de tuiles. Au centre et juste au-dessus du noyau
quadrangulaire que nous aeons signald plus haut, se dressait,
sur un socle hexagonal, le troph6e proprement

Le revetement exterieur de la tour cylindrique se compose
de deux parties tres distinctes ; la partie inf(trieure est constitute
audessus d'un socle qui repose directement stir la plate-forme
de l'escalier par six rang6es regulieres de pierre de taille sans
ornements ; le socle, la premiere rang6e et une partic de la
seconde, sont encore en place. Le socle et les six rangees de
pierre de taille avaient une hauteur de 4'13.

La partie sup6rieure du revetement, de beaucoup la plus
int6ressante, se composait de dug parties distinctes :

h

(lit.

qu'il

                     



14 GR. G. TOCILESCO

I° Une premiere frise, haute de 0'59 centimetres, est ornee
principalement de feuilles d'acanthe en spirale et terminee par
line tote de loup dentee, qui rappelle les etendards daces, figures
sur la Colonize Trajane.

II° Deuxiemement, une ligne de metopes, hautes de 1' 50
et larges de 1'15. D'apres nos calculs, ces metopes devaient
etre att nombre de 54 nous en avons retrouve 49 parmi les
bas reliefs qui gisaient encore au pied du monument, ou qui
avaient ete disperses dans les environs. II y a encore un au
musee do Tchinli-Kiosk.

Les scenes representees sur ces metopes sont des episodes
d'une campagne militaire.

Ces metopes etaient separees par des pilastres alternati-
vement canneles et &Scores des rinceaux, avant la memo hauteur
pie les metopes et une largeur moyenne de 059.

III° Troisiemement, au-dessus de la ligne des metopes et des
pilastres, tine seconde frise, dont chaque piece etait relive en
son milieu par un crampon en fer au pilastre exactement situe
au-dessous. Cette seconde frise, haute, comme la premiere, de
0.59 centimetres, est decoree beaucoup plus simplement elle
est ornee de pal mettes et de volutes.

IV° Quatriemement : tine corniche composee d'une grande
sima et d'un torus sans ornement. L'extremite superieure do la
corniche se trouve h 7"53 au-dessus de la plate-forme de l'escalier.

V° Cinquiemement : Stir la corniche se dressait un parapet
°rue de creneaux, halts de 120. La face exterieure de chaque
creneau etait decoree d'un bas-relief representant tin prince
barbare prisonnier, les mains attachees derriere le dos h un
arbre. Entre les creneaux, le parapet etait simplement orne de
figures geometriques (cercles, losanges et octogones). En avant
du parapet, sur la corniche, de distance en distance, se trou-
vaient des lions groupes par deux, et dont les gueules servaient
h l'ecoulement des eaux de pluie. Lions et bas-reliefs des creneaux
ont etc trouves Presque tons an pied du monument. Nous avons
decouvert 8 lions, 27 creneaux et Presque toutes les pieces du
parapet.

;

                     



TROPAEUM TRAJANI 15

La partie supe,rieure du monument se composait, comme
on l'a vu, d'un socle et du trophee proprement (lit :

Le socle, de forme hexagonale, reposait lui-mime stir urie
base circulaire haute de 0'89 et sa plinthe &all decoree d'armures
barbares. Il etait revetu sur chaque face d'une plaque de pierre
calcaire sans ornementation, mais dont deux portaient l'inscrip-
tion dedicatoire.

Chaque angle etait decore d'un pilastre cannele h double
face et le socle se terminait h sa partie superieure par un en-
tablement.

La hauteur totale du socle est d'environ 2'n 05, et la largeur
de Chaque plaque de 270.

Nous n'avons trouve de l'inscription que dix fragments,
dont les tins etaient en place, et les autres disperses dans les
villages d'alentour.

Mais ces fragments nous wit permis de reconstituer d'une
maniere certaine les 7 premieres lignes du document.

Premiere plaque Deuxieme plaque

MArti VLTORI Crib. pro T.XIII
IMp. caesAR-DIVI i m p. v i. cos. V. P. P.
NERVAE. 1. nERVA per exert ITVm
TrciI ANY s..a g. germ. Moesiae infer. s V b
dacicuS. Pont. M A x.

Nous aeons par bonheur les N'S de la puissance tribuni-
tienne de l'empereur et de son consulat ; les chiffres nous menent
en 108-109 apres J. Chr. Or, precisement, la deuxieme cam-
pagne de Dade prit fin en 107. Il est done certain que le
monument d'Adam-Klissi se rapporte aux victoires de Trojan
sur les Daces et, qu'h ce titre it doit etre rapproche de la
Colonne Trajane ainsi que des bas-reliefs de l'arc de Constantin.

J'ajoute que plusieurs de ces sculptures contiennent le portrait
de Trajan (fig. 3), facile h reconnaitre d'apres les autres monu-

I.

.

                     



16 GR. G. TOCILESCO

Pig. 3.L'empereur Trajan et son aide de camp sur une metope d'Adam-Klissi.
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TROPIEUM TRAJANI 17

ments archeologiques ou numismatiques qui nous ont conserve les
traits de cet empereur (fig. 4); nous constatons en outre une par-
faite ressemblance de la representation (rune metope (fig. 5),
avec une medallic de Trajan (fig. 6), de l'an 104-110, dans
laquelle l'empereur est represents h cheval, ecrasant sous les
pieds de Sa, monture et frappant de sa lance un barbare ren-
verse, qui ne petit etre qu'un Dace. La base qu'on voit sous
les pieds du cheval de la metope indique clairement l'intention
de l'artiste de reproduire une statue equestre de Trajan.

Fig. 4.L'empereur Trajan sur un metope d'Adam-Klissi.

Nous observons encore que le type des prisonniers bar-
bares, leurs armes et meme quelques scenes des metopes rap-
pellent, malgre la difference des styles, les sculptures analogues
de la Colonne Trajane.

Au milieu du socle hexagonal se dressait tut trophee gi-
gantesque, dont le tronc, forme de 5 morceaux, &nit haut de
5'40 et mesurait 2m. de diametre. Sur ce tronc etait disposee
une lorica (cuirasse), analogue a d'autres cuirasses imperiales que

2

                     



18 GR. G. TOCILRSCO

Fig. 5.Medaille de Trajan.

Fig. 6.Trajan represents comme statue equestre sur une metope d'Adam-Klisi.
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TROPiEUM TRAJANI 19

nous connaissons dejh. On y volt represents en bas-relief (fig. 7)
un cavalier romain et trois guerriers h pied; derriere le cavalier,
it y a un chef barbare renverse. La cuirasse avait une hauteur

Fig. 7.Cuirasse du trophee.

de 4 metres. A droite et h gauche se trouvaient 2 boucliers
decores de totes de Meduse et dont l'extremite superieure etait
plus haute que celle de la cuirasse. 71 y avait aussi des jam-
bieres pareillement decorees de totes de Meduse (fig. 8).

Toutes ces parties du trophee ont etc retrouvees an pied
du monument ; seul le casque, qui devait certainement couronner
le trophee, est rests jusqu'a present introuvable.
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A la base du tronc devaient se trouver plusieurs statues ;
les fragments de 3 statues distinctes ont ete releves au pied
de la tour. On a pu constater, d'une maniere certaine, que l'une

Fig. 8. Jambieres (ocreae) decor6es de toles de Moduse.

de ces statues repr4sentait un prince barbare debout, les mains
attachees derriere le dos (fig. 9), tandis que les autres etaient
assises et adossees au tronc du trophee, representant elles aussi
des prisonniers enchaines.

La hauteur totale du monument depuis le bas de l'escalier
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TROPIEUM TRAJANI 21

jusqu'au casque etait de 32m 40, e'est h dire juste cent pieds
romaius.

Nous ajoutons encore it notre communication que parmi les

Fig. 9.Statue representant un barbare Dace debout.

medailles frappees par la vine de Tomis, it y en a une en
bronze (fig. 10), de 2 millimetres de diametre, portant sur une face,
le buste de l'empereur Trajan, avec l'inscription grecque au datif:

                     



2 2 GR. G. TOCILESCO

AVT KAIG NEPOYA TPAIANG3 GEB FEP AAK

a l'autocrator Cesar Nerva Trajan Auguste, Germanique, Dacique;
et k son revers l'inscription grecque :

TOMITGDN, ou
T 0 Al 1
T G) I LI

les habitants de Tomis,

Fig. 10.Medaille de Trajan frappee par la ville de Tomis.

ainsi que la representation d'uii trophee sur une base portant encore
des traces de sculptures. Mon opinion, basee sur l'autorite incon-
testable de M. B. Pick de Ziirich 1), est que cette medaille,
selon toute probabilite, representait le trophee d'Adam-Klissi
dans sa partie superieure, avec la base cylindrique du monu-
ment. Elle aurait ete frappee par les habitants de Tomis en
l'honneur de Trajan, et la representation du monument y est
toute naturelle, vu que la contree et la ville avaient parfaitement
le droit de s'enorgueillir d'une oeuvre unique chez elles, et
d'imiter la metropole romaine qui frappait ainsi sur ses medailles
l'image de ses monuments. La ville de Tomis notamment etait
trop importante et devait trop h Trajan, pour n'avoir pas voulu
manifester son devouement t cet empereur, sinon par un monu-
ment triomphal, au moins par la frappe d'une medaille avec
un monument de telle nature. Et comme le Tropaeum d'Adam-
Klissi se trouvait dans le voisinage, it est naturel d'admettre
qu'elle n'a pas hesite h le choisir pour modele. 2)

1) Das Monument von Adam-Klissi, auf Miinzen von Tomis, dans les
Archaeologi,sch-epigraphisthe Mittheilungen aus Oes(erreich, t. XV, 1892, p. 18 a 20.

1) M. B. Pick, de meme que M. I. Adrien Blanchet (Revue numismatique,
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§ 5.

Con elusion.

Comme it resulte de toute cette etude, la tour d'Adam-Klissi
n'etait ni un mausolee, comme l'ont cru beaucoup de voyageurs,
ni une construction defensive suivant l'hypothese de M. Michel.
L'interieur en etait massif et ne contenait aucun espace vide.
C'est simplement une base colossale construite avec beaucoup
d'art et destinee k supporter un trophee gigantesque. La solidite
de la construction est digne de l'architecture romaine ; elle
assurait au monument une tres longue duree ; ht destruction en
put etre commencee par un tremblement de terre, puis completee
par les habitants, qui ont arrache tous les crampons de fer,
dont presque aucun n'a ete, retrouve, et qui ont transports
une assez grande distance toutes les pierres dont ils pouvaient
se servir.

Nous avons etabli d'apres l'inscription mime et d'apres
les sujets des bas-reliefs la date exacte du monument ; it nous
reste h signaler une objection et une difficulte : Si nous cora-
parons l'art des sculptures d'Adam-Klissi avec celui de la Co-
lonne Trajane et d'autres monuments contemporains, nous trou-
vons une difference tres sensible : les sujets sont a peu pros
les mettles, mais l'execution est beaucoup plus grossiere ; cela
provient sans doute de ce que notre monument est une oeuvre
provinciale : a toutes les periodes de l'empire romain Part des
provinces non hellenisees est reste inferieur h celui des pays grecs.

La decoration des frises et des pilastres est plus soignee
et denote une main plus habile que la sculpture des metopes
et des creneaux ; it etait facile de copier d'apres un modele les
ornements geometriques, les volutes et les rinceaux ; it l'etait
beaucoup moins de composer une scene historique ou de re-

3-e serie, t. X, 1892 p. 78), pensent que les monnaies de Septime Severe,
de Geta Cesar et de Plautille portant sur le revers : un trophee entre deux
captifs accroupis et coiffes d'un bonnet phrygien, rappellent le mime monument.
M. Blanchet le retrouve encore sur les monnaies de Macrin, frappees a Nicopolis
(oeuvre cite, p. 74).

h

                     



24 GR. G TOCILESCO

produire le costume et l'attitude des prisonniers barbares. Cette
difficulte existait surtout dans quelques provinces frontieres,
oit les artistes n'avaient pas pu se former h l'ecole des maI-
tres de leur art et se trouvaient reduits h leurs propres moyens.

Quelle que soft d'nilleurs la valeur artistique de la tour
d'Adam-Klissi, elle ne reste pas moil's l'un des monuments les
plus importants de l'epoque imperials. Nous y trouvons repre-
sents un nombre considerable d'armes offensives et defensives,
ainsi que les costumes des soldats romains, des princes et des
peuples barbares qui habitaient au premier siècle de l'ere chre-
Heinle la vallee inferieure du Danube et avec lesquels les Ro-
mains se sont trouves en contact pendant de longues annees.

11 est meme probable pie la representation de ces pelt-
plades danubiennes est plus fickle it Adam-Klissi qu'h Rome,
car le monument a ete construit pour ainsi dire, an milieu des
tribus, dont it a perpetue le souvenir jusqu'h nous ; les artistes
qui out execute les sculptures et les bas-reliefs ont travaille,
sans doute d'apres nature.

Comme le paysan du Danube de La Fontaine, la tour
d'Adam-Klissi tea pas hesite h venir jusqu'a Paris; moins ri-
che en marbre, moil's brillante comme execution artistique que
les monuments de la Capitale, elle est pent-etre plus puissante
et plus grandiose; elle se dressait fierement aux pontes do 1'Em-
pire, en face des populations barbares, leur rappellant, comme
elle rappelle encore aujourd'hui, le nom redoute de Rome et
de son plus grand Empereur !

                     



II

LA VILLE DE TROP/EUM TRAJANI

Il nous reste a faire connaitre le nom de la ville antique
dont Adam-Klissi occupe l'emplacement.

Nous avons, pour l'etablir, les dOcuments qui suivent:
1" Une dedicate a Trojan (fig. 11) datee de l'an 115 oil

on lit les lignes suivantes:

4NE
--/NGsGER.m.DXGPA

011.XX1 IVITTICOSA/1-PPx,
AN EN SESTROPA EE NS .E\\

-3SCI 0114V REN A,C 0 El T (:),P01\
10,FA LCON LEC) 'AVG

Fig. 1 L Dedicate faite O. Trajan par les habitants Traianenses Tropmenses, l'an 1151116.

[Pro salute imp(eratoris) Caes(aris), divi Nervae f(ilii), NJer-
[vae Trajani] Aug(usti), Germ(anici) Dac(ici) Parthic(i), p(ontificis]
max(imi) [trib(unicia pJot(estate XX, imp(eratoris) XII, co(n)s(ulis)
VI, p(atris) p(atriae) ; [Trajianenses Tropaeense[s Q. ItJoscio Mu-
rena Coelio_Po[mpe]io _Falcone leg(ato) Aug(usti) p(ro) [pr(aetore)].

0::E

                     



26 GR. G. TOCILESCO

La vine kali done, h Npoque de Trajan, un simple vicus
et avait prix le nom du monument triomplial, comme celle qui,
dans les Alpes Maritimes, est devenue la Turbie (Tropaea Augusti).

2° et 30 Deux autres inscriptions (fig. 12, 13) appartenant
h la fin du III-e siecle ;

Fig. 12.Monument clothe par le s6nat du Tropaeum Trajani.

Ordo spl[endi]dissima (sic) mungeffipii)] .Trop(aez), per Tib(e-
rium) Cla[ud](ium) [Germanu(m) e[t] 111(arcum) Aur(elium) Fla-
viu(m) d[uu]Inveros a(e)dile[sJ Val(erius) Valerianus eft] Iul(ius
Quirillus qu(a)eslores, Ulp(ius) II[e]rculanus et Iul(ius) Ille]rcu-
laptu]s imag(istros) pag(i) Oc
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LA VILLE DE TROPeEUM TRAJANI

V.

DCAP1-.Nik-taif:54ESTvo
8 I S

( VI Rft.\ ;Mit.IICTROP

VRTUVN IA E1VS
p asv 1T\NEOVI PO -1°C

APE W ERIV!,.?PN-.3 ET Fi S
c*Y0VoN\nobiYiNcENTS

Fig. 13.Monument funeraire.

27

D(is) m(anibus) Iulia Valentina, quae vix(it) ann(is) XI dies
Iul(ius) Valentinus bis (duum)viral(is)munic(ipii) Trop (aei),

pater eius cum Iulia Surilla avia eius posuit. lire qui(s) pos(t)ea
hoc aperuerit, dabet fisco (denarios) duo mil (ia) quingentos.

4° Un passage des listes d'Hicirocles oit Tropaios figure
entre les villes de Constantiana (Kustendje) et Axiopolis (Hinok,
pros de Cernavoda). Le Tropaios d'Hi6rocles est incontestable-
ment identique au municipium Tropaei des inscriptions:

1. . . . Tomis. . . . Constantza.
2. AtovucsencoXtc. . Dionysopolis . Balcik.
3. 'Axpat . . Acrae Akrania.
4. KaXXcatc . Callatis . . Mangalia.
5. 10946 . . Istrus Karanasib et Kasapkioi.
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28 GR. G. TOCILESCO

6. Kawaraviava Constantiana Constantza.
7. ZASena . . Zeldepa . X.
8. Tp6naco; . Tropaeum A dam-Klissi.
9. 'AatotIroX; . . Axiupolis Hinok (pres de Cerna-voda)

10. lialcroa3/. Capidava . Ceatalorman.
11. Icipao.1 . . Carsum . Hirschova.
12. Tpdsp.v.; . . Troesmis . Iglitza.
13. NoNaouvo; Noviodunurn Isakcea.
14. Ataao; . Aegissus . Tulcea.
15. `A.Xto.opEc . Halmyris . Pre, de [ezero Razelum.

Je suis heureux d'annoncer a l'Academie clue les fouilles
vont titre continuees dans la ville de Tropaeum. Quant att mo-
nument triomphal, it sera l'objet d'une publication illustree qui
paraitra bientOt.

.
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Fig. 18.Monument d'Adam-Klissi. Base cylindrique.
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NOUVELLES RECHERCHES

SUR LE

MONUMENT 120 m T, izz, 0 in 2=E T_T m

Communication lue a PAcademie des Inscriptions et Belles-Lettres de Paris,
Séance du 21 Juillet 1893 ')

ans une communication precedente, j'ai eu l'honneur d'en-
tretenir l'Academie des recherches poursuivics par moi en

vue de restituer le monument triomphal d'Adam-Klissi dans la Do-
broudja. Depuis, j'ai reussi a determiner l'ordre dans lequel doivent
etre classes les bas-reliefs et a preciser l'origine du style que
l'on constate dans ce monument.

Le but du monument etait de rappeler la soumission des

1) (M. Tocilesco, senateur, conservateur du Musee de Bucharest, entretient
l'Academie de ses recherches recentes sur le monument triomphal eleve, dans
la Dobroudja, a la memoire des campagnes de Trajan contre les Daces. Grace
a une etude exacte des ruines et des restes de sculpture decorative, M. Toci-
lesco est arrive non-seulement a restituer l'aspect d'ensemble du monument, dont
une reduction a ate executee en platre, mais a determiner l'ordre dans ,sequel
se succedaient les cinquante-quatre plaques sculptees qui en ornaient le pourtour.
Ces plaques se divisent en deux groupes. Dans le premier, on voit l'intantPrie
romaine entrer en campagne, culbuter les Daces et les poursuivre jusqu'a une
forteresse fortnee de leurs chariots ; dans le second, ce sont des combats de
cavalerie, un discours de Trajan a ses soldats, un defile de prisonniers et le
sacrifice final. Entre les deux groupes se trouvent deux plaques, l'une represen-
tant Trajan terrassant un Dace, l'autre montrant l'empereur dediant le monument
a Mars Ultor. M. Tocilesco pense que le plan du monument d'Adam-Klissi (an-
ciennement Tropaeum Trajani), est du a Apollodore de Damas, l'architecte de
la colonne Trajane. En terminant, notre savant archeologue et epigraphiste a
communique une interessante dedicate a l'empereur Constantin. rocemment de-
couverte dans la ville militaire voisine, en meme temps qu'un trophee sculpt
en pierre et haut de 2 metres 70 cm.' (Le Temps, 22 juillet 1893.Cp. Revue
Critique, Paris, 1893 nr. 47. Le Malin, nr. 3431 ; Journal des DObats, 22
juillet 1893, etc.).

s

                     



34 GR. G. TOCILESCO'

Daces par Trajan. I1 ne s'agit pas d'une succession d'episodes
comme thins la Colonne Trajane, mais d'une representation ge-
nerale de la guerre, individualisee par les details d'armement et
de costume qui presentent un grand interet pour l'archeologie.

Une oeuvre pareille a a etre celle d'un architecte emi-
nent; elle ne pouvait etre abandonnee an caprice d'un artiste
indigene de second ordre. Nous savors deja, que les trophees
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Fig. 4.Mausulee d'Halicarnasse.

etaient toujours eriges sur des bauteurs. Or, dans la Dobroudja,
it ne se trouve pas de colline ni de saillie un peu considera-
ble du terrain ; l'architecte fut done oblige d'abord d'etablir
une sorte de colline artificielle, un vaste soubassement, en haut
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NOUVELLES RECHERCHES 37

duquel le trophee pfit prendre place. La forme du soubasse-
ment etait du reste tout indiquee par cella des monuments fu-
neraires, imitee elle-meme de celle du tumulus: cette forme se
trouve des le IV' siecle ay. J. C. dans le mausolee d'Hali-
carnasse (fig. 14).

Ce mausolee comprend une base carree que domine tine
pyramide. Au temps des Diadoques s'etait dejA developpe le
goat pour la ligne courbe, que Fon rencontre egalement alors
dans les monuments funeraires en forme de tumulus (fig. 15).

Fig. 15.Mausolee de I'Empereur Auguste a Home.

C'est ce soubassement circulaire que nous rctrouvons A Adam-
Klissi de meme qu'h Turbie pros de Monaco (fig. 16;.

Les ruines du monument d'Adam-Klissi, situees an milieu
d'une vaste plaine, produisent une impression imposante ; quand
on arrive, le soir, du cote du Danube, l'effet de ce monument,
se detachant sur le ciel bleu fonce, est vraiment grandiose. Pas
un arbre, pas une maison dans le voisinage : en l'abseuce de
tout point de comparaison, la masse du monument paraft 6-
crasante, demesuree.

Les Tures ont attribue ce monument aux premiers temps de
l'humanite ; its en ont fait l'eglise du premier homme, Adam-Kelissi.
Des legendes se sont formees autour du monument et des restes
des bas-reliefs, qui inspirent A la fois l'admiration et la terreur
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La grande base circulaire est encore reconnaissable : deux
assises sont conservees sur un point. Les degres du soubasse-
ment inferieur existent encore. On voit aussi en partie la plate-
forme superieure et la terrasse soutenues par un noyau de pier-
res qui forme comme l'armature interieure et servait de support
au grand trophee.

Le monument se compose de deux parties: le soubasse-
ment avec son toit et le trophee. La hauteur des deux parties
est presque egale : elles atteignent ensemble 32'40, c'est a dire
juste 100 pieds comme la Colonne Trajane.

Nous pouvons dep. conclue de lh due l'architecte apparte-
nait a une ecole hellenique.

Fig. 16.Monument triomphal de 1'Empereur Auguste a Turbie (Tropica Augusti).

La partie inferieure comprend une base cylindrique et un
toit en coupole. La premiere a juste deux tiers et le toit un
tiers du total de la hauteur. La partie superieure se divise ega-
lement en deux parties : le soubassement hexagonal (un tiers
de la hauteur totale) et le trophee proprement dit (2 tiers). La
base cylindrique presentait un aspect de puissance massive avec
lequel contrastait l'elegance et la legerete du couronnement.

Le diametre du cylindre est de 30 metres, celui de la
base de 38 metres. La hauteur totale des degres est de 2 me-
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tres ; le cylindre, jusqu'k la terrasse, a environ 750 de haut;
y compris la terrasse et les creneaux, it s'eleve k 10 m.

Au-dessus des six assises qui forment la base du cylindre, (fig.

Fig. 19.Prisonniers daces liOs a des arbres.

17 et 18), on trouve une frise sculpt& cornposee de feuillages qui
se terminent par des totes de chiens ou de loups y a lh une

ialetiatagilik113111=16311.#2,..52.611$7.1.A.102.266111

                     



40 GR. G. TOCILESCO

sorte de zoomorphisation orientale, mais qui se retrouve a
Pompei. Au-dessus de cette frise viennent les 54 metopes se-
parees par des pilastres, alternativement a cannelures et a lin-

Fig. 20. Prisonniers daces lies a des arbres.

ceaux. Puis on trouve une nouvelle frise composee d'ornements
en (4 que Fon voit aussi dans les monuments de Trajan a Rome.
Enfin, au-dessus de la corniche, on rencontre la terrasse, oit
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trente-six creneaux representent des prisonniers barbares lies h
des arbres (fig. 19, 20, 21, 22, 23, 24, 25). Les parties basses sort
ornees de disques polygonaux (fig. 26) concus dans un systeme
coratif que l'on retrouve dans les peintures des manuscrits, mais
non dans la construction des monuments antiques.

Fig. 21.Prisonniers daces lies a des arbres.

La presence des creneaux s'observe deja dans un monu-
ment funeraire d'Adalia etudie par M. Niemann on en rouve
aussi des exemples en Italie. Quart aux representations des
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42 GR. G. TOCILESCO

captifs en haut du monument, it en est deja question dans un
monument de Rhodes d6crit par Pausanias.

Au decant des creneaux se trouvent, en six places diff6-

Fig. 22.Prisonniers daces lids a des arbres.

rentes, des lions debout dont la gueule sert de gargouille (fig. 27,
28, 29, 30): c'est le premier exemple d'une disposition architec-
turale qui devient frequente an moyen-age. Le plus ancien
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exemple que Pon eti connitt jusqu'a present est dans un mo-
nument Syrien de Sia, etudie par M. de Vogiie, qui appartient
A la fin du 1-er siecle de notre ere.

Le toit `:.conique est convert d'ecailles en pierre, (fig. 31) dont

Fig. 23.Prisonniers daces lids b. des arbres.

it ne subsiste que deux specimens. Sur deux cotes de l'hexagone
(fig. 32) qui supporte le trophee on lit une inscription qui a deja ete
communiquee a l'Academie. Une bande en pierre, qui regne au-
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dessus, est couverte de sculptures representant des armes prises
h l'ennemi (fig. 33).

Le trophee se compose d'un tronc extr6mement ("pais, sur

Fig. 24. Prisonniers daces lies a des arbres.

lequel est seulptee une lorica flanqu6e de boucliers (fig. 7) sur
le devant on voit six figures de barbares en ronde bosse, dont deux

                     



NOUVELLES-RECHERCHES 45

debout (fig. 9) et quatre assises. La partie sup6rieure du troplllSe
est conforme au type ordinaire de ces monuments.

Fig, 25.Prisonniers daces lies a des arbres.

J'ai trouv6 une difficult6 singuMre h r6tablir l'ordre primi-
tif des bas-reliefs qui ornaient les metopes. Aucun n'avait ete
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retrouve en place ; quelques-uns etaient a terre, d'autres dis-
perses dans differentes regions de la Dobroudja. Un d'eux a meme

Fig. 26. Creneaux reprosentant des prisonniers daces.

Fig. 27.Lions dont la gueule serf de gargouille.

ete retrouve an mois d'Avril 1893 dans un jardin de Constan-
tinople. Il faut ajoutcr que la conservation de ces sculptures
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est toujours mediocre, l'etat de conservation de chacune d'elles
ne dependant pas de la position primitive, mais des conditions
dans lesquelles elle s'etait trouvee apres la chute.

Fig. 28.Lions dont la gueule sert de gargouille.

Fig. 29.Lions dont la gueule sert de gargouille.

Le monument se compose de deux faces, orient6es l'une
an Sud, l'autre an Nord. Statues et inscriptions sont Byrne-
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triples par rapport a un axe orient6 de 1'Est a 1'Ouest. Il fallait
done supposer que le principe diebotomique avait a pr6sider

Fig. 30.Lions dont la gueule serf de gargouille.

h la disposition des metopes. Or, quelques-unes des metopes
ittaient tomb6es h terre, de telle sorte qu'une correlation appa-

                     



                     




